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Combien y a-t-il de maghrébins au Canada? 50.000 algériens? 100.000 marocains? Et 10.000 tunisiens? Moins que ça, si on se  
réfère aux statistiques canadiennes de différentes sources. Mais notre communauté reste forte et continuer de se renforcer depuis 1997 

L es cinq pays maghrébins 
(Algérie, Libye, Maroc, 
Mauritanie et Tunisie) se 
trouvent représentés au 

Canada grosso modo dans le même 
ordre de classement, de point de vue 
démographique. 

Pour la période 1997-2004, le Québec 
a reçu 20.092 algériens, 187 libyens, 
19.273 marocains et 3.500 tunisiens. 
Quant aux flux mauritanien, il était en 
deçà des normes qui permettent à une 
ethnie d’être prise en compte dans les 
sources statistiques que nous avions 
consultées. 

Avant 1997, seulement 6995 algé-
riens (qui ont déclaré l’Algérie 
comme dernier pays de résidence) 
vivent au Québec contre 16.515 ma-
rocains. 

L’importance de la communauté ma-
rocaine au canada avant 1997, s’ex-
pliquerait par le flux migratoire des 
marocains de confession juive après 
1967 ainsi que par le renforcement  
de liens de coopération entre le Ma-
roc et le Canada dans les années 
1970.  

En effet, avant 1961, seulement 800 
canadiens déclarent être nés au Ma-
roc. Ce chiffre est passé à 5580 en 
1970, à 10.140 en 1980, à 15.450 en 
1990 et puis à 20.440 en 1996. 

La communauté marocaine serait 

actuellement de l’ordre de 50.000 
toutes confessions confondues, celle 
algérienne de l’ordre de 31.000 et 
celle tunisienne de l’ordre d’au mois 
4195, faute d’avoir des chiffres la 
concernant aussi bien à l’échelle du 
Canada, qu’au Québec avant 1997. 

LES IMMIGRANTS MAGHRÉBINS 
INVESTISSEURS 

Il est à souligner que Statistiques 
Canada fait ressortir les immigrants 
investisseurs Marocains parmi les 10 
meilleurs de leur catégorie. Aucun 
autre pays maghrébin ne figure dans 
ce palmarès. 

Entre 1997 et 2002, le Canada a reçu 
92 immigrants marocains investis-
seurs, ce qui classe le Maroc au 8è 
rang de cette catégorie. 

Quand on sait que pour être admis 
dans cette catégorie, le requerrant 
s’engage à investir au Canada au 
moins 400.000$ sur cinq ans, un sim-
ple calcul nous montre qu’au moins 
36 millions de dollars ont été investis 
par des marocains au Canada entre 
1997 et 2002.  

C’est plus que le dixième que la Ca-
nada avait promis à l’Afrique, pour la 
même période, dans le cadre du NE-
PAD.  

C’est environ la moitié de la balance 
commerciale (en faveur du Canada) 
des échanges commerciaux annuels 
entre les deux pays. C’est le dixième 
de l’aide bilatérale du Canada au 
Maroc et c’est plus que le 1/3 des 
exportations annuelles du Maroc vers 
le Canada durant 2004, l’une des 
meilleures années. 

 

A. El Fouladi  

 

 

Mis à part la ligne intitulée « Avant 1997 », 
les statistiques compilées dans le tableau ci-
dessus se rapportent aux immigrants qui ont 
déclaré comme dernier pays de résidence un des 
pays maghrébins. Ils ne contiennent donc pas 
les maghrébins en provenance des pays de 
l’Europe.  

La colonne libellée ‘’Total’’ contient le nombre 
d’immigrants, par pays maghrébin, admis à 
l’échelle du Canada. Tandis que celle libellée 
‘’Québec’’, elle contient le nombre admis par 
le seule province du Québec. 

Il est également à souligner que nous n’avions 
pas pu trouver de chiffres pour la population 
tunisienne à l’échelle du Canada, ni avant 
1997 au Québec. Pour la communauté algé-
rienne, nous n’avons pas pu trouver des chif-
fres avant 1997 à l’échelle du Canada.  
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IMMIGRATION 
L’immigration maghrébine au Canada 

A vec une population de 31,1 
millions d'habitants, le Ma-
roc est un pays arabe et 
musulman modéré, à reve-

nu intermédiaire, qui est considéré 
comme un pays en développement 
selon les normes internationales. 

Le Maroc possède une économie ou-
verte et un degré de modernisation et 
de mondialisation sans cesse crois-
sant. En outre, il s'emploie actuelle-
ment à diversifier son économie afin 
de réduire sa dépendance par rapport 
à un secteur agricole instable. 

Au Maroc, l'on s'attend à ce que la 
demande de produits de consomma-
tion nord-américains augmente en 
raison de l'industrie touristique dyna-
mique et en croissance, et de l'émer-
gence de grands supermarchés et de 
restaurants-minute américanisés.  

Actuellement, la grande majorité des 
produits agroalimentaires canadiens 
exportés au Maroc sont des grains, en 

vrac ou céréales, en particulier du blé. 
Cependant, ce marché offre des pos-
sibilités de diversification dont pour-
raient profiter les exportations cana-
diennes. 

Relations bilatérales           
Canada Maroc 

Les relations diplomatiques amicales 
qu'entretiennent le Canada et le Maroc 
depuis 1962 continuent d'évoluer. 

Cette situation est due à de nombreu-
ses visites bilatérales entre les deux 
pays, à l'aide financière accordée par 
le Canada au Maroc et à l'importante 
population marocaine qui vit au Cana-
da et y fait des études universitaires.  

Actuellement, les Marocains représen-
tent la plus grande collectivité nord-
africaine de notre pays. 

Le commerce bilatéral entre le Cana-
da et le Maroc a augmenté graduelle-
ment pendant la dernière décennie, 
bien que les échanges entre les deux 
pays demeurent plutôt modestes et 
peu diversifiés.  

Afin que le Canada puisse devenir un 
partenaire commercial plus actif du 
Maroc, Affaires étrangères et Com-
merce international Canada organise, 
depuis 1997, des initiatives commer-
ciales, notamment des missions com-
merciales dans divers secteurs 
comme l'environnement, la santé et 
l'éducation. 

En 2000, le Canada a dirigé une mis-
sion multisectorielle au Maghreb, qui 
comprenait des visites au Maroc, et en 
Europe du Sud. C'était la plus grande 
mission commerciale jamais entre-
prise par le Canada en Afrique du 
Nord. 

Le Canada et le Maroc ont également 
entretenu des relations prospères en 
raison des programmes canadiens de 
développement social dont bénéficient 
les Marocains depuis 1963.  

Depuis cette date, les dépenses enga-
gées par l'Agence canadienne de dé-
veloppement international (ACDI) pour 
l'aide au Maroc totalisent plus de 400 
millions de dollars, l'aide bilatérale 
représentant à elle seule près de 340 
millions de dollars. 

Les deux gouvernements travaillent 
maintenant de concert pour orienter 
l'aide canadienne vers les nouveaux 
besoins en matière de développement 
du Maroc. 

Le Maroc vu d’Ottawa 
Source: http://atn-riae.agr.ca/africa/4077_f.htm 


